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MON 


FELICITATIONS / àj 

NOUS FETONS » 

Toute ensemble. 


tu ES PE SON NE HUMEUR .CE SQig,PfCKf 

jlA! DÉCOUVERT UN FILON DANS LES 
WEST- HILLS , JE ME "RENDS Â MUSSET- 
CITY POUR ANNONCEE ÇA À MA 
FEMME ET A MON/^ FISTON ET FAIRE 

CL A IM 


TOUJOURS L'AMI DE LA 
HEIN, CE VIEUX DlCkl 


bouteille. 



JE NE LE CONFIERAI 
QU'A TOI : J'AI CAOHÉ 
DANS CE CR UC MON LE 
PLAN INDIQUANT LEW 
>LACEMENTDE la minh 


OR 


D 



B\ ON PASSAIT LA NUIT ICI, VIEUX jB| 


MM 



L 

iL- 

13 


» M 
































































































































































.COMME JE TE Ü= DIS/ PEFDPO 
UNE MONTA^ME- D'OR 




=DCO/ 

LU~ 



ET MAINTENANT, VIVEMENT 
UN BON LIT—JE N'EN Al 
PLUS VU DEPUIS TROIS MOIS 


eus AUREZ 
CLI AMBRE 

Avec le 

BALCON/ 
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ALÜGS TU VIENS VOLEE Me5 
PÉPITES DÜG?--* QUELQUES 
BALLES CE PLOMB DANS LE 
VE NT GE, VOILÀ CE QU'IL 
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AINSI LÊViEUX DKX A X EXACTEMENT, SHèRLF, \f MON ffcUVRE A, 
PERDU LA RAISON CETTE ) ET LES CHENAPANS ONT^ImARI ‘QU ALLONS - 
NUIT, À LA SUITE D'UNE \ EMPORTÉ SON OR ET LES) NOUS DEVENIR? 
* > «. ■ -7 AGRESSION? L ^PLANS MINE, 


LE LENQEMAtN 

A nügget- ary 

CHEZ LE SHÉRIF ... 


Mes disse*, je n'Aurai pas de 

REFUS AVANT p AVOIR TROUVÉ LES, 

PORTE 

plans. 



J. UN PETIT SOMME ne me i-- 

FERA PAS DE MAL*JE SUIS FOURBU 


MON VIEUX JOLLY JUMPER,NOUS 


Il AVONS ESSAYÉ UNE DIZAjNË _ 

de pistes, et tou jours sans 

5uCCÈS,C l £sp—V DÉSESPÉRAI 



ENFIN UN 

PEU d'ombre 




CE JAMBON EST EXCELLENT, MAIS IL 
FAUDRAIT L'ARROSER D^Nl COUP DE RHUM 
VA ME CHERCHER LE FLACON QUE J'AI 
RAFLÉ A CE VIEUX DROLE DE DICk ■ 










càÇAMBA 
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V/lPE?»,.ALORS JETTE 





BESGCACtADOi TU AB JETE 
S Pi.ANS D r UNE MINE D'OR] 







RENDEZ- W OUS CB C(?UCMON,OU VOUS TET jE ÇECONWAIS 

UW HOMME MQgVl/CES GAlLLAïa>S^ 

(dans le salconA 



HOU 1 LE TEMPS SE GATE 
IL VA PLEUVOIR --- j_ 
































































































DH LÀ, 


Tl CE-MOS 
JOLLY JUMPER. 














































































































































^ CE COW-SOY^ NOUS A 
SEM^S,., ta BETISE NJOUS 
Y, COUTE UNE FOCTUNE L„, 





LES MAINS 
EN L'Ait?!.. 





































































































































































































































































































































































































































































AINS! ON ESSAIE DE 1 

---<SMRAFLER L'Off DU 

VIEUX D1CK 


HEIN? LESN 
RICHESSES NE 
"FONT PAS LE 
BONMEUR, j 
MON VIEUXy 





BONNE BESOS-NE j MESTfZO 
ÇA COMMENÇAIT X DEVENIR 
MALSAIN —- -_ -r - 



ET MAINTENANT, VOYONS OU EST 
CE FLACON DE RHUM CONTENANT 
LA FAMEUSE CARTE! 



MILLE DIABLES 1 CETTE MAISON 

est UN DÉPÔT de rhum L il va 

FALLOIR DÉBOUCHER TOUT 
RETROUVE 













































































































































quelques neuves 

PLUS TAQD- - 




TU TE ÉVEILLES? JE CONNAIS 
“T UNE BERCEUSE QUI VA TE 
m -f rrf RENDORMIR-,, 

































































































































































BONNE AUBERGE,ET JE 
SUIS FUS FÂCHÉ D AVOIR 
PO MACHETER UN NOUVEAU) 
V REVOLVER. 


APACHE li 
Mfc 




Rien n'est perdj, næsti^oI ce cow-Bcy 

A PRIS LA DIRECTION DE NU(S<3ET-CITY, EN PRENANT 
TRAVERS LES COLLINES, NOUS POURRONS LUI 

PRÉS DE SILVERFALLS.. 
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DE SB PRESSER: IL DOIT NOUS 





sacres BANDITS 
.MAIS CETTE FOIS, 
JE NE SUIS PLUS 
D^SAR- VX MÉ! 



(A U £A L O P M O N V f EUX JpL LYJ UMPE R 







































































































































































































AU TAIT-,-OU EST 
PASS^ JÛLLYJUMPER? 
...SIFFLONS UN 
COUP... 

























































































_LEFîLON EST SlTUïé AU-DELA 

DU CANON DES VAUTOU 
JOURNÉE D'ICI 1 


parfait, nous 



ET MAINTENANT} 
CACHONS ÇA- — 
ON POURRAIT ] 
MOUS ÉPlEE- —) 



PAS St VITE I JE ME C+4ARGE 
DU papiec... TU POURRAIS ME 
FAUSSES COMPAGNIE i 1- — 

^—vv- 
































































































































































--sj 

NE ME 
EE JWEÏ2C lE ^ 
PAS L C'EST PEU PE 
C^OSE POUR DES 
TYPES QUI ONT 
^COUVEQT UNE -. * 




INUTILE VE CRIER SUR TOUS 
LES TOiTS QU'ON A DECOUVERT 

*■——f UNE QOp. i 




























































































































































DEMANDE 


JE 


mE 


LE 


VI 


U* 


VA 


COMMENT 







T 


AMI 5 \ JB TB NAIS CES 
FAMEUX PLANS, i 1 IRAIS 


MOI-MÊME EXPLOITER 



MA1S...VOILA LLXXYLUfcE 





ALQ&SiLS ONT CRU EMPORTER LE PLAN, MAIS LE MAT N 

^ême, au Guerrier apaci-ie^j'ew avais œssinE un faux. - 

DANS LE ELACOM EN GARDASÏT 
LE VRAI PLAN SUR MOI- 

MA ! MA 1 . MA i 
LA BONNE HISTOIRES. 



rr. -MAIS ÀLORs/\J 

LUCkY LUkfEy CES ] 
GAILLARDS COURENT 




é COUTEE, SU^R1F / 
J'AI MA COMBINE . 
BZ2 Bzz BZ’Z’Z- „ 

V 1 / 














































































































































































































































































PARFAITI MOUS 
MOUS TROUVONS 
ENTRE LE 'QOC 
GRIS" ET LE SOIS 
DE PINS. RESTE 
£ TROUVER LA 
passerelle 
DUR FRANCHIR 






la paroi est À pic I pas 

MOYEN DE 

remonter! 


SUICIDE] 


DU 

































































































C'EST 1UCJCY LUKE QUI MOUS A FAIT CE COUP- 
LA. IL A ^CT^DESSlMé CETTE FAUSSE 

carte | i nous attirer 

dans ce 



-HELLO, BOYSL COMMENT AVEZ- VOUS 
TROUVÉ MA PASSERELLE?*--- 



ALLEZ-Y i 
COQDE EST 
ELLE SERVIRA 

À vous 

PENDRE 
UN JOUR ! 



PAS LE FAUX MOUVEMENTi/PÀR ICI, LA 
__^ CEST MALSA IN !TQ)U I NC AILLERIE 













































































































ÉCCUTE, DlC K ,NOUS VENONS \ 
POUR UNE CONFRONTATION-—. K 

"OM| CETTE F[OUEE'„.i_'OE.Tr\ 
LE PLAN --- OH'—MA TÊTBl -J 






















































































































































04 PREND LA ROUTE, 
ÜJCkY LÜk'E. LA jïx, 
FORTUNE NOUS TV', 


ATTEND 


CETTH FOIS, SURVEILLE) CECI, MON PLAN) W 
TON PLAM^MON VIEUXy TU TE TROMPES 

DICKL.J^NCORE, locky! 










































































































































iüCKY l ÜKE, MON TANT JOLL Y JUMPER, 
vAPCQU&AtT l 'AP?ZONA EN QUETE 
O AVENTURES __ 






—„y > .JT | j 

H 

1 

1 ^ 

|Bj J 

IJW 





























































































































































£7 QU'EST-CE QU'ON ) UN TAS DE SALES WlSTOl-\ ET LE COYOTE 
LU! REPROCHE À ^RES, SENOR t SURTOUT L'AT- J EEFU SE DH 
CE MAD JIM? «y TAQUE DE_LA GOJ-DBERGY -''foÉCLÀDEE OÙ LL 




C'EST LU! i 


MPOSSLBLEl j'ai VU MAD 
IM DEBEIÉRE LES BAG BEAUX 

























































































































































^H)o 


PARTAGER i„_ J_ES CANAILLES! 
ËNFIN-JE SJ'AI RIS LE CHOIX,.. 









































































































































































UN PEU PI US TAPD.AÜ Si/PSAU DU 






MILLE péTA RDS l NOUS MOUSl ASERCf POUG TOM CEI N 
ESSEMBIjOMSOÎ-^COMME DEUX j TüGON, LUCKY LUKE. 

i BOUTEILLES | IL ME VA À RAVIR,-- 
L jfWWSs^J D£ WfUSKyl/—^----- 



ADIEU, MON VEUX ! DESORMAIS CE SERA 
MOI, J-UCKY LUKE J ■ ~ F~ _ " 



























































































































































JE VEUX 8JHM ÊTEE A\AMGé TOUT 
CRU SI CE TyPE EST LUCKY lÜkE**. 
... UNE MINUTE, NOUS ALLONS Rliæi 









































































































ON PEU AVANT l AUBE, WCKY WkE 
PEVfENT A' LÜf DANS LA PP/SON- - - 



DES BARBEAUX !...VOYONS, ÇXJE S^EST-IL 
F»SSé DEPUIS U AGRESSION AU 
“HQESESHOE -—i—ïl 

54 L 0 OM- ? J / SÇWÇfô ŒJ I 




ÇA ALORS L 
PAYER POUR 
IL FAUT 
AVANT 
L'AUBE 


ILS VEULENT ME FAIRE 
MAD JIM ! 
SORTIR D'ICI 



VOILÀ JOLLV JUMPER QUI MATTEND* 







PATIENCE,- JOLLY JÜMPEP.JE N'EN 
Al PLUS POUR LONGTEMPS ICI... 






^■lÎAÏTE-IXmAD JIM J L'OISEAU VEUT 

S'ÉCHAPPER AU DERNIER MOMENT] 



NOUS TAVONS PRÉPARÉ UN PETIT COLLIER 
DE CHANVRE QUI TIRA A RAVIR -■ 


ÉCOUTEZ.SMéRiF, IL 
ERREUR L JE NE SmS 




ET MOI JH NE SUIS PAS LE SHERIF, 
SANS COUTEŸ ET CEC 1 N'EST PAS 
WANDY HARRY, QO\ VA TE PENDRE? 
























































































































































































@-..£T £0T CONDAMNÉ 4 
ETRE PENDU JUSQUE CE 
QUE MORT S'ENSUIVE 1 


fjBEAÜ TRA¬ 
VAIL t HAMDy 
C HARRyj 


@ LOCK y LUKÊ,SUC LE CWBVS4L PE MAD JIM, ESCORTE PAR LES OFPI 
CLÉl-S, EST CONDUIT VERS LE .LIEU DE L'EXÉCUTION..- 


.Cela fera U me 
=LLE FRIPOUILLE D& 
OJNS CAMS LA I^SJOW! 


MORT, 
COYOTE ! 


LE 


















































































































WOhii. MOU 


^CÏiETEZ } 
TOUS! } 
LE CONQ4MM& 
5'EST ENFUI 


















































































































frf-iE PLEURE P&3A 
CtDQfJE'KOCT. IL ^ 
ME PEUT PAS iTCE 

S**.-- LOIN--. 



tout le monde en selle four 

———-LACHASSE A 

«fc ^ 43^ /a 7 L'HOMME \ \\ 






































































































































ET MAINTENANTE la 

RECHERCHE DE CE BON 
[ VIEUX JÜLLV JUUPEC,. 







XG FACHé DE TE REVOIE, MON 
JEUX JOl-Uy JUMPERi 





AU GALOP, OLD BOY il IL FAUT RETROUVEE 
LE VRAI MAD JIM * J'AI UNCC*™' 





































































































































SALOOKJ u _J'y SUIS] STASI 

FUMAIT UN 


?TÏ2AN<3LER 


^ISARE 


SEM 


3 LA 8 JLE 


AU 11 

QAiOON'î 



^ CHS ME33EUES 
/ O KIT DÛ QESCEN- 
^ DRE ÇOüQ CME2- 
(2HEC DELEdU... 
V/OyOMÔ CES TRACES 
K DANS LA SOUEI-^ 






IL A SIGNÉ SON PORTRAIT AVEC 
DU PLOMB.,.MON SOSIE NE MANQUE 

f&S D 1 HUMOUR.. 



ET VOICI LES DOUILLES 
VIDES ENCORE CHAUOESj 





































































































HOLA\.,ça Oe 


COMPLIQUE,.. VOILA V 


? 

r 

t 

m- 

s* 

#' / 






ET VOILA’ LOG DE JuA 
LGOLQBEREy 84NM ] 



ALLONS-y PÜUG LE^J INUTILE, WOüS 

METTIONS MOS 




TOUT DOUX ...TOUT DOUX..* C'EST 
MOI QUI ft^^fÇOMMAblDE |Cl! 



VOILA POU G TE LE. 
—c Ï2 APPELER - 








































































































JETHZ VOS PÉTOIRES ET SORTEZ 
DE DERR]fÈG?E CE BARJL DE POUDRE/ 

VOUS FAIS SAUTEE 




L ÇA TE RETOMBERA SUR LE NEZ 
UN JOUR/ -i illl^^^M- | ■ 

MAD jjM l ) /—V> 


maintenant um coup 

de RASOIR... J'AI UNE 
KTÈTE COMME UM M 
CACTUS... 














































































































VA PQOPOS, que ^ 
PRÉFÉREZ- VOUS r 


...LA CORDE O U LE PLOMB?...) 

-.-ON B» POURRAIT 
jouer a PILE OU FACE. 






jLUCKY LUKE I ENCORE VIVANT 1 




TU VIE MS NOUS TENIR 
COMRÜ^MIE, JIM'? r-r 


**A#M/ 



















































































































































LUCKY CURE ET SON TP/O DE PR/SONN/ERS 
S'APPRÊTENT A' PASSER UN DÉP/LÊ A' 
LA F/LE INDIENNE .. _ 





HAHAHA i C'EST CELA, VIEUX FRÈRE, 
SCALPEZ- LE L.. C'EST UN 


QUE LA "TORTUE -AS ILE" ET LE "HËRlâSDN 
QUI-CHANTE-AU-CLAIR-DE-LUNE“SE RAS¬ 
SURENT. .. LUCKV 1UKE EST VENU AVEC 
UN COEUR LOVAL, NON PAS PGUP COMBAT¬ 
TRE LE PEUPLE INPEN/MAlS POUR RAT¬ 
TRAPER ^ACESTPOISCOyOTES-.., 


LES VISAGES PALES PRIENT LA TORTUE - 
ASILE - ET LE‘‘HÉRISSON-QUI-CHANTE-AU - 
“ D'ACCEPTER. CE GAGE 


r LA “TORTUE-ASILE" ET LE M -HÉRISSON- 
QUI-CHANTE - AU- CLAIP-DE-LUNE " VEU¬ 
LENT SAVOIE CE QUE LES VISAGES 
PÂLES VIENNENT FAIRE EN TERRITOIRE 
^INDIEN, UGM / 


LE GAGE DAMlTlÉ DU VISA6E PALE A 
MOGDU LE DOIGT DE LA'TORTUE-AGILE". 
LE VISAGE PÂLE A LA LANGUE FOURCHUE. 
JL SERA LIÉ AU POTEAU DE TORTURE... 


-NoQQ^r- (g) 


© 
































































































MSASE Pâle N'A ÇU'UNE JAMBE, 
MAIS UN COEÜG DE FRÈRE... HIC... 

LA "TDRTUE AGILE" ET LE " HÉRISSON - 
QUI CHANTÉ - AU- CLAIE - DE - LUNE " LUI 
RENDRONT LA LIBERTÉ AINSI QU A 
SES DEUX C0MPAGNONS„,WC... 

SEUL LE VISASE PÂLE AU CŒUR FOURBE 
SEGA LIÉ AU POTEAU DE TORTURE. 

JAI Dit! Hicj 





RdR LE 6BAWD M ANITOU //MALJ-IEUC 
AU lf HË ESSON -QUI -CHANTE-AU'CLAlt?- DE¬ 
LUNE", QUI A INSULTÉ LA "TORTUE 





















































































































































































































? ILS SONT CERTAINEMENT PARTIS DANS 
LA D! RH CT S ON DE LEUR REPAlREjy- 



VOILA' LA NUIT, JOUV JUMPER. CAMPONS 

ICI,,.ON VA roupiller un brin... mm 



UN FEU DE CAMPA' JE RtRlE DES BISCUITS 
CONTRE DES DOLLARS QUE CE SONT EUX.^ 


















































































































































































































‘ EN AVANT,MAD AIM, 
UHGTEL EST aRATUIT, 





â î\ r 







M 




ARRETEZ Al AD Ji/\7, 

IL VA FILER/ ^ 















































































































































































































MfSEC-e! COMMENT ALLONS-NOUS 
DISTINGUE© MAO J!M DE LUCKYLUKE? 

.Si CA continue,je les pends 



J'AI TROUVÉ LE MOYEN D'IDENTI¬ 
FIER LUCKY LUKE, SHÉRIF ///.' MR SON 
CHEVAL £ y il reconnaît sa son 



HAÏ?©y tu ES UN GÉNIE /// VA 
ME CHERCHE© LE CANASSON DE 
LUCky LUkE, pendant QUE JE 
SORS LES DEUX SOSIES/ 



















































































































































PAS la peine de lui ticec dessus, je 

GiSQUE DE BLESSEE SON CHEVAL... 










JL NE VOUS GESTE PLUS QU'A ALLEE 
CLIEGCMEE L'OE DE LA^gQLPBEQgy y 


BANU j ; awÉElF^. 
TOUT E<ST BlEkJ QU J 



A BOIEE POUe TOUT LE 
MON DE // O'EST MA TOUBKJEE/// 
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